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›  Si vous souhaitez
recevoir Mon Hérault
en avant-première dès
sa sortie, abonnez-vous
en ligne sur herault.fr
Vous recevrez la version 
digitale par mail.
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› « L’ŒNOTOUR D’HÉRAULT »
SUR LE DÉPART
Ça y est, la carte «Oenotour d’Hérault» voit le jour. Les cinq 
organismes professionnels, représentatifs de la filière viticole, 
se sont associés au Département pour recenser et dessiner les 
destinations oenotouristiques de l’Hérault. Le projet concerne 
l’ensemble du territoire départemental tout en s’attachant 
aux identités culturelles et patrimoniales de chaque vignoble. 
Les caveaux identifiés sont en cours de consultation pour 
rejoindre le nouveau circuit de « L’Oenotour d’Hérault », adossé 
à la démarche « Vignobles et découvertes ». L’objectif de 
cette démarche est multiple : devenir une des destinations 
oenotouristiques leader en Europe, proposer les meilleures 
conditions d’accueil aux visiteurs ou encore créer un nouveau 
tourisme : l’oenotourisme d’aventure.

› LE PONT DE CANET EST OUVERT !
La circulation sur le pont traversant l’Hérault a été interrompue le 
13 avril à la suite de la rupture d’un câble maintenant la structure 
de l’ouvrage. Les services départementaux se sont mobilisés 
afin que les travaux de mise en sécurité soient entrepris en 
extrême urgence pour relier au plus vite les deux rives du fleuve. 
320 000 € ont été engagés dès avril. Les aménagements qui 
interviendront jusqu’en 2019 sont estimés à 3,3 M€. L’objectif était 
d’ouvrir le pont avant le début des vendanges : pari gagné !

› RENTRÉE ASSURÉE AU COLLÈGE 
DE CASTRIES MALGRÉ L’INCENDIE :
Vendredi 14 juillet, un incendie s’est déclaré au collège Les 
Pins de Castries. Le feu qui a pris dans une salle de classe a 
provoqué l’explosion de bouteilles d’acétylène entreposées 
sur le toit de l’établissement en travaux. L’intervention rapide 
des pompiers a évité la propagation de l’incendie dans le 
bâtiment mais la façade a été très endommagée et de 
nombreuses salles de classe sont inutilisables. Dès le lundi 17 
juillet, les services du Département et du Rectorat, qui étaient 
déjà mobilisés dans le week-end, ont annoncé lors d’une 
conférence de presse, que la rentrée se ferait normalement 
pour tous les élèves du collège.
L’installation de onze structures modulaires sur le plateau 
sportif et dans une cour, la remise en état dans l’été des cinq 
classes les moins touchées par l’incendie et l’intervention 
des pompiers, permettent d’accueillir dès le 4 septembre les 
680 collégiens dans les meilleures conditions possibles. Cette 
solution a surtout le mérite d’éviter de répartir les élèves dans 
les collèges environnants, avec toutes les contraintes que cela 
aurait entrainé en termes de transports et de continuité des 
enseignements. On peut donc le dire : le pire a été évité ! 

PAROLES
DE PRÉSIDENT

Rentrée 2016 au collège Simone Veil à Montpellier.
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BONNE RENTRÉE 
À TOUS !

Après deux longs mois de vacances, voici 
l’heure pour nos enfants de retrouver le 
chemin de l’école. Remisés tongs et jeux 
de plage, place aux baskets neuves et aux 
crayons bien taillés !
Cette année, le Département a consacré 
47 M€ à l’éducation, notamment pour faire 
les travaux nécessaires dans les 80 collèges 
dont il est propriétaire. 
Accuei l l i r  les  41  853 
élèves dans les meilleures 
conditions est bien sûr 
notre priorité. Mais veiller 
plus généralement à oºrir 
un environnement propice 
à leur épanouissement est 
tout aussi important. On 
parle de rentrée scolaire, mais c’est aussi 
la rentrée sportive, associative, culturelle… 
Le Département intervient dans tous 
ces domaines (accompagnement social, 
éducation artistique et culturelle, animations 
sportives, citoyenneté) pour permettre à 
chaque enfant de bien s’engager pour cette 
nouvelle année. Car il ne s’agit pas seulement 
de retrouver les professeurs et les copains 

et copines. Une rentrée est un cap, un pas 
de plus en avant vers son avenir. Aux côtés 
des enseignants, parents, responsables 
associatifs, nous travaillons ensemble pour 
accompagner au mieux et donner les clés de 
la réussite à la jeune génération.

Nous pensons aux enfants, 
mais nous pensons aussi 
aux adultes pour qui 
rentrée rime souvent avec 
casse-tête, qu’ils soient 
parents ou pas. La rentrée, 
c’est un nouvel emploi du 
temps à construire. C’est 
aussi l’occasion de s’ouvrir 
à de nouvelles activités. Le 

dossier que nous vous proposons ce mois-ci 
a vocation à vous aider à vous y retrouver, à 
identifier qui fait quoi, et à vous donner des 
idées pour bien engager l’année qui s’ouvre.

Kléber Mesquida
Président du Conseil départemental

« Les profs, ils nous 
prennent la tête, m’sieur ! 

- Tu te trompes. Ta tête est 
déjà prise. Les professeurs 
essayent de te la rendre.»

Daniel Pennac  
Chagrin d’école 

Visite du Président Kléber Mesquida au collège de la Dullague, à Béziers.
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TOP DÉPART 
POUR LES
CIT’ARTS
C’est le rendez-vous sportif et cultu-
rel à ne pas manquer �! Deux jour-
nées spéciales vont être organisées 
les 7 et 8 octobre sur le chemin de 
randonnée de Vic-la-Gardiole et 
celui de Ferrals-Les-Montagnes. À 
cette occasion, une fête sera 
proposée sur place pour découvrir 
la garrigue au coucher du soleil, et 
bénéficier d’un beau panorama sur 
le littoral, en attendant les Cit’arts 
au clair de lune.
  
    Suivez-nous sur Facebook

L’ACTU
COMMENTÉE

20 % des entreprises de l’Hérault 
ont  moins  de neuf salar iés 
(INSEE). Sauvegarde des données, 
actualisation du site web, vente en 
ligne, les petites entreprises font de 
plus en plus appel aux services web. 
Pour leur permettre de développer 
leur activité, le Département 
poursuit son engagement pour 
l’accès au très haut débit (THD). 
Le réseau num’hér@ult offre déjà 
la possibilité à 750 entreprises et 
collectivités de bénéficier d’une 

connexion adaptée à leurs besoins. 
Aujourd’hui, Hérault Télécom, 
qui met en œuvre le réseau fibre 
optique pour le Département, 
propose aux opérateurs de services 
une offre dédiée aux TPE qui 
ont besoin d’un débit garanti et 
performant. Les tarifs varient en 
fonction des fournisseurs d’accès à 
internet et des services proposés. 
Avant de souscrire un abonnement, 
les entreprises peuvent tester si 
elles sont éligibles sur elifibre.com 

TRÈS HAUT DÉBIT : UN TARIF 
SPÉCIAL POUR LES TPE

LES SUPER HÉRAULT FONT LA FOIRE
Ils arriveront à la Foire de Montpellier début octobre. Ils représentent les 343 communes de l’Hérault.  Ils 
connaissent notre département sur le bout des doigts et l’apprécient tant qu’ils en sont devenus les meilleurs 
ambassadeurs. Chacun arborera son blason et livrera les secrets de sa commune, les bons plans, les coins à 
connaître. Le Département et France Bleu Hérault les accueilleront sur place, avec un espace aux couleurs 
de la terre, de l’air et de l’eau, où se révèleront les atouts de nos villages et de nos paysages. Un lieu pour 
respirer où ateliers nature, émissions de cuisine en direct, jeux, informations et conseils rythmeront toute la 
semaine. Rendez-vous du 6 au 16 octobre au Parc des Expositions, à Pérols. 

  foire-montpellier.com 

Les 343 communes de l’Hérault seront représentées à la Foire de Montpellier.
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En 2016, 37 millions de nuitées ont été enregistrées 
dans le département. Avec des touristes de plus en 

plus connectés (76 % utilisent le web pendant leur séjour 
et 43 % publient un contenu sur les réseaux sociaux), 
c’est un public plus exigeant qui vient en vacances sur le 
littoral et dans l’arrière-pays. Le Département réfléchit à 
un projet de ‘‘�wifi de territoire�‘‘ qui viendrait compléter 
la mise en place de la fibre optique engagée dans 
l’Hérault. L’enjeu est de taille� : les visiteurs n’auraient à 
s’identifier qu’une seule fois dans leur mobile, que ce soit 
pour découvrir le Lodévois, naviguer sur l’étang de Thau 
ou arpenter les vignobles du Minervois.

ENVIE DE DÉCOUVRIR 
L’ARRIÈRE-SAISON

Aujourd’hui, cinq millions de touristes débarquent sur 
le littoral et partent à la journée visiter la grotte des 
Demoiselles, la Salvetat-sur-Agout ou les caveaux des 
quatre appelations de muscats. «� Le tourisme est un 
métier de professionnels. Il génère 40 000 emplois sur 
notre territoire, déclare Claude Barral, président d’Hérault 
Tourisme et vice-président délégué à l’économie et au 

tourisme. L’Hérault est une des destinations préférées 
des Français, mais nous devons encore progresser. Le 
défi aujourd’hui, c’est de proposer des prestations haut 
de gamme pour la clientèle étrangère qui représente 
20% du tourisme dans le département� ». La présence 
de deux Grands Sites de France, Navacelles et Saint-
Guilhem-le-désert, amène une notoriété internationale. 
«� Trois autres sites sont en lice pour obtenir ce label� : 
le lac du Salagou, le canal du Midi et les écluses de 
Fonséranes, et Minerve. Cinq Grands Sites héraultais 
en France, c’est ce qui peut faire la di�érence� » , décrit 
Pascal Schmid, directeur général d’Hérault Tourisme. 
La position de l’Hérault est stratégique �: le bassin 
méditerranéen est très prisé « �L’image de marque de 
l’Hérault c’est son savoir-vivre et la qualité d’accueil 
que nous o�rons, ajoute l’élu départemental. Nous 
avons une place à occuper avec des atouts de taille �: 
l’oenotourisme avec les vins du Languedoc  et un 
budget moyen de 553 € par séjour et par personne, 
les sports de plein air comme la randonnée, le kitesurf ou 
le vélo.� » Le potentiel est là pour que l’Hérault devienne 
une destination œnotouristique de référence en Europe.  
 
  Lire p 9 l’article sur « l’œnotour d’Hérault » .

TOURISME : L’HÉRAULT N°1 
EN OCCITANIE

Plage du Petit Travers à Carnon.
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LES NEUF-ÉCLUSES
DE RIQUET RÉNOVÉES 

Dix-huit mois de travaux. Ecluses 
rénovées, réfection de la Maison 
du Coche d’eau, ouverture d’un 
restaurant, meilleure accessibilité, 
douze hectares ont été rénovés. 
L’agglomération Béziers-
Méditerranée a fi nancé 45 % des 
11 M€ de travaux. Le Département 
a participé à hauteur de 2 M€. 
L’ouvrage majeur du canal du Midi, 
labellisé patrimoine Mondial de 
l’Unesco, reçoit 450 000 visiteurs 
et 30 000 plaisanciers par an. 
Fonséranes est maintenant parée 
pour le projet de Grand Site de 
France ‘‘�canal du Midi, du Malpas à 
Fonséranes’’.

Deux jours pour tout voir �! Les 16 et 
17 septembre, pour la 31e édition des 
Journées européennes du patrimoine, la 
communauté de communes Sud-Hérault 
propose un passeport pour découvrir la 
richesse de ses sites et de ses villages. A 
chaque visite, un tampon va être apposé 
sur le passeport, et après cinq visas, une 
place sera offerte pour assister à un 
spectacle de la programmation 2017–
2018 ou à un atelier d’art. Une façon 
originale de lier le spectacle vivant et le 
patrimoine. Pour compléter, l’application 
mobile ‘‘ Vivre en Sud-Hérault’’ , 
téléchargeable sur Iphone ou Androïd, 

permet de «� partir à la découverte de 181 
points d’intérêts répartis sur 17 villages 
du territoire, avec une géolocalisation 
et des informations pratiques. L’objectif 
est de pouvoir visiter plusieurs sites, 
décrit Marjory Clément, responsable du 
service patrimoine de la communauté 
de communes Sud-Hérault. C’est grâce 
au soutien du Département que nous 
pouvons développer ces initiatives . » 
Avec le parcours Patrimoine Sud-Hérault, 
il est possible de visiter abbaye, château 
viticole ou site archéologique en un coup 
de pouce.

UN PASS PATRIMOINE 
CONNECTÉ

TRAVAUX

station thermale de France en 
nombre de curistes, les thermes 
de Balaruc-les-Bains sont le 
premier employeur privé du 
bassin de Thau,
avec 400 emplois directs
et 2000 emplois induits. 
Construit avec l’aide du 
Département et ouvert en mars 
2015, l’établissement thermal 
est à la pointe de l’innovation 
pour répondre aux exigences et 
aux nouveaux défi s de la santé. 
C’est un véritable atout pour le 
territoire héraultais.
 
   thermesbalaruclesbains.com 

1ère

L’ACTU
COMMENTÉE

Station thermale de Balaruc-Les-Bains.

Le Département a participé à la rénovation des écluses de Fonséranes à hauteur de 2 M€.
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Le gel de printemps a dévasté entre 10 000 et 12 000 
hectares, selon les estimations actuelles. Près de 

2 000 exploitations sont concernées principalement dans 
l’ouest et le centre du département. Le recensement précis 
des dégâts est en cours, par la Chambre d’Agriculture.  
Après les deux épisodes de grêle en août et septembre 
2016, plus de 1 000 hectares ont été ravagés dans le Pic 
Saint-Loup et le Montpelliérain. Le Département a réagi 
en urgence avec la mise en place du dispositif Grêle 2016 
dès novembre. 160 000 € ont été débloqués pour faciliter 
la taille des vignes endommagées de 67 exploitations 

viticoles touchées à plus de 30 %. Pour soutenir les 
2 206 hectares de vignes et vergers dévastés, 
350 000�€ ont été votés lors du budget 2017 pour apporter 
une aide aux surcoûts de vinifi cation de 28 structures 
(liés à une perte de production de 60.000 hectolitres)
et 50 000 € pour l’acquisition de fi lets pare-grêle pour 
huit exploitations arboricoles. Les aléas climatiques 
dictent la règle dans les métiers agricoles, et les 
répercussions de ces épisodes météorologiques vont 
se faire sentir dès fi n 2017. Un dispositif spécifi que sera 
défi ni dès septembre pour faire face au gel d’avril dernier.

LES VENDANGES
APRÈS LA GRÊLE ET LE GEL

« L’ŒNOTOUR D’HÉRAULT » �: LA TERRE, DE L’AIR ET DU VIN 
Avec quatre territoires labellisés 
«�Vignobles et découvertes�», l’Hérault 
veut devenir une terre d’œnotourisme. 
Deuxième département viticole de 
l’Hexagone, ce territoire peut compter 
sur de sérieux atouts touristiques pour 
attirer les visiteurs amateurs de vins 

du Languedoc et leur faire découvrir 
un art de vivre héraultais entre terre, 
mer et garrigue. Ce parcours, avec 
dégustations des vins du pays en 
point d’orgue, a été conçu en lien 
avec les rendez-vous culturels, la 
gastronomie locale, le patrimoine, les 

activités sportives, l’artisanat local et 
l’hébergement. Ces atouts sont mis 
en commun pour faire de l’Hérault 
une destination unique. Lancement 
en février au prochain Salon de 
l’agriculture.

Des viticulteurs inquiets pour la production en 2017.
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Le mois de septembre est d’abord celui de la 
rentrée scolaire. Que l’on soit écolier, collégien, 
parent ou à la retraite, c’est une période clé 
pour s’organiser. Activités périscolaires, 
engagement associatif, vie quotidienne… 
chacun va préparer son emploi du temps en 
fonction de ses envies ou de ses besoins.
On se questionne aussi sur les démarches à 
faire. Rencontre avec di� érents Héraultais
qui témoignent de leurs choix, avec quelques 
indications pour s’y retrouver.

10

C’EST LA      
    RENTRÉE

DOSSIER
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p 12-13�: Bien s’organiser pour réussir sa rentrée 
p 14-15�: Chacun sa méthode
p 16-17�: Que fait le Département pour vous�?
  

C’EST LA      
    RENTRÉE
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CE QU’IL FAUT SAVOIR 
POUR RÉUSSIR SA RENTRÉE

LES FOURNITURES

Feuilles, stylos, compas… Mieux vaut 
d’abord faire l’inventaire de ce qui peut 
resservir. Dans certains établissements du 
département, les associations de parents 
d’élèves proposent l’achat groupé 
de ‘‘kits collèges’’ auprès d’enseignes 
spécialisées. Un bon plan pour acheter 
moins cher tout en s’adaptant aux 
besoins. Dernier conseil� : privilégier un 
achat plaisir comme l’agenda ou le 
cartable qui va servir toute l’année.

LES ACTIVITÉS PÉRISCOLAIRES 

Boxe, escalade, arts plastiques ou 
trapèze… pratiquer une activité en 
dehors du temps scolaire est bon pour 
la santé, permet de se changer les idées 
et de découvrir d’autres horizons. Pour 
choisir, il suÃt de se rendre au forum 
des associations, ou de se renseigner 
auprès de l’UNSS si on est au collège, 
d’utiliser le coupon sport proposé par le 
Département quand on entre en sixième 
ou simplement d’utiliser une part de 
l’allocation de rentrée, si on y a droit. 

    Toute l’année des idées sur   
    herault-enfants.fr

Les vacances se terminent, il faut acheter les fournitures scolaires, 
couvrir les manuels, renouveler son abonnement de transport, 

s’inscrire à la poterie ou à la musculation… Le Département mène 
de nombreuses actions pour permettre aux Héraultais de s’épanouir 
toute l’année, près de chez eux. S’il consacre 47 M€ à l’éducation 
(voir le détail p 16), il intervient dans d’autres domaines comme 
l’accompagnement social, l’éducation artistique et culturelle 
(spectacles proposés aux scolaires et aux publics plus larges), les 
animations sportives (coupon sport et Hérault sport), la citoyenneté 
(Conseil départemental de la jeunesse, aides aux projets). 
À la veille de la rentrée, voyons qui fait quoi.

A quoi a-t-on droit quand on entre en sixième� ? 
Comment bien gérer son budget� ? Vers qui se tourner 
pour choisir la bonne activité� ? La rentrée devient un 
casse-tête pour certains, alors qu’il su¡t de savoir à 
qui s’adresser. 

UNE RENTRÉE 
TROP CLASSE

DOSSIER

À NOTER CÔTÉ BUDGET 

Fin août, l’allocation de rentrée scolaire (ARS) est attribuée aux 
familles qui ont un enfant scolarisé âgé de 6 à 18 ans. À partir de 

16 ans, il faut toutefois fournir un certificat de scolarité et les apprentis 
aussi peuvent en bénéficier. La Caisse d’allocations familiales, ou la 
Sécurité sociale agricole, verse cette allocation sous conditions de 
ressources. Son montant, qui dépend de l’âge de l’enfant, permet de 
financer l’achat de livres ou de fournitures mais aussi des vêtements 
ou des équipements sportifs. Les établissements scolaires demandent 
aussi que les élèves soient assurés �: bien vérifier que cette couverture 
n’est pas déjà inclue dans l’assurance «� responsabilité civile �» du 
domicile et qu’elle couvre bien l’enfant dans le cadre des sorties 
scolaires. Autant éviter de payer deux fois la même chose.

Marlène et ses filles.

Pour les années collège, le Département 
est l’interlocuteur privilégié des 
familles.  Dans les 80 collèges, nous 
assurons confort et modernité à la fois 
technique et numérique, organisons 
les transports, veillons à la qualité des 
repas. Notre objectif est de faciliter le 
quotidien de tous.  
 
RENAUD CALVAT, 
Vice-Président à 
l’Education.
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Asmae vient de fêter ses 3 ans. 
Fraîchement arrivée d’Espagne, 
elle va bientôt rentrer à l’école 
maternelle. La puéricultrice, 
Sylvie Aldebert, qui l’accueille en 
consultation de PMI (Protection 
maternelle et infantile), n’est pas 
inquiète. Asmae est dégourdie 
et s’adaptera vite.  
Pour préparer cette première 
rentrée, la puéricultrice 
propose à la maman de se 
rapprocher des dispositifs 
d’accueil du quartier. Une 
cinquantaine de lieux 
d’accueil parents-enfants 
ont été aménagés dans 
l’Hérault par le Conseil 
départemental, la Caisse 
d’allocations familiales 
et les collectivités. 
I ls  s’adressent aux 

jeunes et aux futurs 
parents. L’entrée, libre 

et gratuite, permet aux 
enfants de moins de six ans 

de se rencontrer. Les parents 

y trouvent une écoute attentive et 
bienveillante auprès de spécialistes de 
l’enfance, tenus au secret professionnel. 
Quant aux consultations de PMI, 
on y parle de tout �: de la santé de 
l’enfant, de sa socialisation, mais aussi 
de la relation parent-enfant et de 
l’épanouissement de toute la famille �! 
«� En dehors des maladies infantiles 
qui nécessitent une auscultation 
pédiatrique, les parents préfèrent venir 
ici, nous explique Sylvie Aldebert. Les 
consultations sont plus longues et l’aide 
apportée va bien au-delà du simple 
suivi médical. » La puéricultrice aide 
les familles à remplir le dossier Prest’o, 
indispensable pour une première 
rentrée à l’école maternelle, mais aussi 
les inscriptions en centres de loisirs et 
certaines demandes d’aides sociales… 
«� Le suivi régulier nous permet de bien 
connaître les familles et de mieux 
répondre à leurs besoins �», précise-t-
elle.

  herault-enfants.fr 
mon-enfant.fr  

AIDER LES TOUT-PETITS 
À BIEN GRANDIR

LA PMI, C’EST GRATUIT  ! 
C’est la rentrée, et peut-être le moment de confier 
son tout-petit à une crèche ou à une assistante 
maternelle agréée. Au cas ou le mode de garde 
collectif, l’enfant doit être à jour de ses vaccins 
pour être bien protégé. Ils peuvent être réalisés 
lors des consultations de PMI proposées en libre 
accès, sans avance de frais, dans toutes les 
agences départementales de la solidarité. Pour 
les parents qui ne peuvent se déplacer, un bus 
itinérant tient des permanences dans certaines 
communes rurales de l’Hérault. 

 04 67 67 63 92

Asmae, 3 ans.

Amandine et Manon.
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Septembre est le temps des bonnes résolutions. Faire 
du sport ou du bénévolat, rendre service à un voisin, 

profiter de ses petits-enfants… Pour s’accorder du 
temps, on se tourne le plus souvent vers les associations 
qui s’illustrent dans tous les domaines. En 2016, le 
Département en a soutenu 2 180. Mais chaque jour, des 
hommes et des femmes d’Hérault Sport, de pierresvives, 
d’Hérault Culture ou de la Maison de l’environnement 
oºrent aussi des animations, des activités, des projets 
adaptés aux envies des Héraultais. La rentrée est 
l’occasion de faire des choix et de découvrir les activités 
proposées par les sites départementaux et leurs 
nombreux  partenaires lors des foires aux associations.

S’ENGAGER
PRÈS DE CHEZ SOI

2 180 
associations 
soutenues par le 
Département en 2016 
pour un montant de 
36.6M€

DOSSIER

AMANDINE 
KOUASSIVI-SOMMERING, 
MONTFERRIER-SUR-LEZ
Trente heures de cours par semaine, une heure 
et demie de devoirs tous les soirs, du basket et 
du modern jazz� : l’emploi du temps d’Amandine, 
collégienne à Saint-Clément-de-Rivière, est bien 
rempli ! « Pour ma rentrée en 6ème, j’étais un 
peu stressée car je ne connaissais personne. 
Mais je me suis vite fait de nouveaux amis. Du 
coup, ma rentrée en 5ème me fait moins peur. 
Faut essayer de ne pas prendre de retard dans 
les devoirs et de rester en forme, parce que le 
collège, c’est fatigant ! ». Pour tenir le rythme 
et éviter les découragements, ses parents 
Philippe et Marlène l’aident à s’organiser : « Les 
enfants et adolescents ont besoin de sommeil et 
d’activités physiques régulières. A la maison, on 
éteint les écrans à 19h. Manon, 10 ans, se couche 
à 20h30 et Amandine, 12 ans, à 21h. Elles font 
toutes deux du sport. Et tous les dimanches, on 
part s’oxygéner en famille, faire du vélo sur les 
rives du Lez ou grimper en haut du pic Saint-
Loup, elles adorent ça ! »
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Un groupe d’habitants motivés pour entretenir le village du Cros.

PETITES COMMUNES 
HYPERACTIVES 
 
L’association USEP 34 organise des activités sportives, 
culturelles et éducatives dans les petites communes 
de l’Hérault. Allier les maths et le sport lors de 
rencontres CM1 / CM2, ou le sport et la littérature 
dans des classes de maternelle pour aiguiser le sens 
de l’observation et la gestuelle des tout-petits. Mais 
aussi développer le sens des responsabilités et l’esprit 
d’équipe dans des ateliers organisés par les plus 
grands pour des plus petits… Toutes ces activités 
éducatives sont portées par l’USEP 34 et mises en 
place par les enseignants qui le souhaitent. L’initiative 
est largement soutenue par le Département et par 
Hérault Sport. Plus de 90 communes de l’Hérault y 
adhèrent.

 usep34.com

Charles et son fils Valentin.

LES RETRAITÉS BÂTISSEURS DU CROS

Ils sont inventifs, dynamiques, intelligents, solidaires, et 
n’ont pas eu froid aux yeux. Réunis au sein du collectif 

des seniors du Cros, petit bourg de 50 habitants proche 
du Larzac, ces retraités ont construit dans leur village un 
abribus en pierre sèche, aménagé une cuisine collective 
et une salle informatique, restauré l’église, fabriqué de 
belles plaques de rue avec des matériaux de récupération, 
et même aménagé une petite salle de sport dernier cri 
dans l’ancien four. « Nous sommes très motivés par 
notre cadre de vie. Comme nous n’avons pas d’argent, 
nous avons retroussé nos manches, explique Alain Viala, 
maire de la commune. Nous avons commencé par le 
nettoyage du village, puis son embellissement et son 
fleurissement qui nous a valu d’être récompensé d’une 
Fleur du concours ‘‘Villes et villages fleuris’’. » Le tout, sans 
architecte, sans plan, et sans permis. « Ici tout le monde 
est bénévole, la solidarité joue à fond. Le Département 
nous a donné des conseils techniques que nous avons suivis 
attentivement. Nous lui en sommes très reconnaissants. » 
 
 

« LA RENTRÉE, C’EST AUSSI PRÉVOIR DES 
ACTIVITÉS POUR MES ENFANTS »

 A Montblanc, village proche de Pézenas, Charles, papa 
de Valentin, 8 ans, (photo) et de Mina, 7 ans, témoigne :  

« Mes enfants bénéficient d’activités proposées par 
la mairie durant les temps d’activités périscolaires tous 
les vendredis après-midi. Roller, jeux, sport, cuisine, arts 
plastiques, ateliers scientifiques… les activités changent 
tous les trois mois, confie Charles. Les enfants ne choisissent 
pas et cela leur permet de découvrir des domaines variés 
vers lesquels ils ne se seraient pas spontanément tournés. 
C’est très bien, car cela permet de s’ouvrir plus encore 
vers le monde extérieur. » En ce moment, par exemple, 
Mina développe son imagination et sa dextérité dans les 
ateliers d’art plastique, alors que Valentin suit un atelier 
danse, qui n’est pas vraiment ce qu’il aurait préféré.  
« J’aime les ateliers scientifiques, en particulier celui où j’ai 
appris à faire des fusées à eau », s’exclame-t-il. Les deux 
enfants pratiquent aussi le tennis et font du théâtre. « C’est 
un bon équilibre, conclut Charles, et c’est suªsant. Nous ne 
voulons pas leur imposer trop d’activités qui poussent au 
consumérisme. Il faut leur laisser le temps de se poser à la 
maison aussi, et de rester un peu tranquilles. »
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Pour tous les élèves, de la 6e à la 
3e, le collège est un tremplin. En 

y entrant, ils découvrent un nouvel 
environnement et une autre façon 
d’apprendre. Leur offrir de bonnes 
conditions de travail, accompagner 
leur réussite, est un engagement du 
Département. Si apprendre en cours 
est essentiel, se construire dans des 
actions éducatives territoriales est 
une vraie chance. Le Département 
consacre, chaque année, 800 000 
€ à des innovations pédagogiques 
portées par des enseignants.  Elles 
touchent à la citoyenneté,  la 
découverte du monde professionnel, 
la culture, l’environnement, le sport 
ou la sécurité routière. D’autres 
événements les mobilisent, comme 
le prix littéraire des collégiens ou 
encore ‘‘Collège en tournée’’, qui 
offre une ouverture sur la création 
théâtrale. Du 23 au 24 septembre, 
près de 900 élèves du Biterrois sont 

accueillis aux Chapiteaux du livre, 
fête départementale du livre et de 
la lecture de Bayssan. Pendant deux 
jours, pas moins de 35 ateliers leur 
sont proposés (lire l’article p 29).  
 
Les collégiens sont gâtés côté 
cuisines, aussi. Chaque année, 3,5 
millions de repas préparés avec 
des produits locaux sont servis 
dans les restaurants scolaires de 
80 collèges. Le Département de 
l’Hérault a remporté un appel à 
projets de l’Ademe (Agence de 
l’environnement et de la maîtrise 
de l’énergie) pour lutter contre le 
gaspillage alimentaire. Six collèges 
pilotes ont été désignés�: Clermont-
l’Hérault, Lansargues, Montpellier 
Croix-d’Argent, Paulhan, Le Crès et 
Olonzac. Objectif �: comprendre les 
causes du gaspillage et agir pour les 
réduire, par exemple en formant des 
jurys de collégiens chargés de tester 

et d’approuver des recettes. À la 
rentrée, neuf autres établissements 
vont rejoindre la démarche.

Innovations éducatives, découvertes culturelles et artistiques, menus équilibrés, 
les idées foisonnent dans l’Hérault pour assurer la réussite de ses 41 853 collégiens.

DES COLLÉGIENS
AUX PETITS OIGNONS

DOSSIER

À NOTER EN 2017 
• 10 000 € du Département 
sont consacrés à l’achat de 
matériel de secourisme. Les 
élèves de troisième devront 
être formés aux gestes qui 
sauvent. Cette mesure a été 
prise par l’Education 
nationale après les attentats 
de Nice, en  juillet 2016.

 Reportage sur 
YouTube/Mon Hérault

Stage de secourisme au collège du Salagou à Clermont l’Hérault.
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La loi NOTRe a transféré la compétence ‘‘ �transport�‘‘ à la 
Région (hors services spéciaux pour les élèves handicapés). 

Mais le Département continue à gérer ses routes et les enjeux de 
mobilité. «� L’objectif est de concilier développement et respect de 
l’environnement, tout en permettant à tous de se déplacer de façon 
fluide et sécurisée� », explique Philippe Vidal, vice-président délégué 
à l’aménagement du territoire. Les Héraultais réalisent 96 % de 
leurs déplacements… dans l’Hérault. «� D’où l’intérêt d’encourager 
les alternatives à la voiture.� » Libre à chacun d’emprunter les 
transports en commun, de laisser son véhicule sur l’une des six aires de 
covoiturage réalisées par le Département, six autres étant en projet. 
 
Ou de pédaler. Roi du vélo, le Département a développé 500 km 
d’itinéraires cyclables qu’il équipe en stations de gonflage et il 
encourage le marquage antivol des vélos. Favorable au télétravail 
de ses agents, il va en outre créer un nouveau télé-centre en Vallée 
de l’Hérault. Il veut aussi convertir de vieux containers maritimes en 
garages à vélos ou en conciergerie sur les aires de covoiturage… Projet 
retenu par l’Ademe (Agence de l’Environnement et de la Maitrise de 
l’Energie), pour son exemplarité� !

C’est la rentrée. Des modes de mobilité douce permettent de se 
déplacer de façon plus écologique et plus économique. Zoom sur 
les initiatives développées dans l’Hérault.

PEM SUR LES RAILS
Le Département cofinance les pôles 
d’échanges multimodaux (PEM) comme 
celui de Montpellier Saint-Roch, qui a 
bénéficié d’une aide de 6 M€. Train, 
bus, voiture, vélo... Le PEM connecte 
tous les modes de transport, contribue à 
rénover l’espace urbain et donne accès 
à de nombreux services simplifiant la vie 
des voyageurs. Né en 2014, le pôle de 
Baillargues va ainsi être équipé d’une gare 
routière, tandis que les gares SNCF de Lunel 
et Sète deviendront multimodales d’ici à 
2020, suivront Béziers et Frontignan.

SE DÉPLACER 
AUTREMENT

Le Département a aménagé six aires de covoiturage, six autres sont en projet .

Gare Saint-Roch à Montpellier.
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PAS DE PITIÉ POUR 
LES MOUSTIQUES TIGRES

JARDINIÈRES ET POTS
Videz-les au moins une fois 
par semaine, ou mettez du sable 
pour conserver l’humidité : 
pas d’eau pas de moustique !

PISCINES ET BASSINS
Évacuez l’eau sur les
bâches et entretenez-les. 
Introduisez des poissons 
rouges dans les bassins : 
ils ra�olent des larves !

GOUTTIÈRES, RIGOLES, 
REGARDS D’ÉVACUATION 
Curez-les régulièrement pour 
faciliter l’écoulement de l’eau

RÉCUPÉRATEURS 
D’EAU
Couvrez-les 
hermétiquement 
avec un voilage 
anti-moustique.

MATÉRIEL DE 
JARDIN, BACS À 
SABLE ET JOUETS
Videz-les, retournez-les 
ou rangez-les

Jusqu’à fin octobre, les moustiques tigres sévissent. 
La femelle pond 200 œufs dans l’eau. 
Pour éviter leur prolifération, il su�t d’adopter les bons gestes.

DÉCHETS
Jetez-les pour éviter 
les réserves d’eau

Pour en savoir plus :
moustiquetigre.org18MON HÉRAULT N°3 SEPTEMBRE - OCTOBRE 2017
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ENGAGEMENT

DU 2 AU 8 OCTOBRE,
LA SEMAINE BLEUE, 
C’EST 365 JOURS POUR 
AGIR ET 7 JOURS POUR 
LE DIRE !

Sur le thème « À tout âge : faire 
société », la Semaine Bleue 
2017 est un moment privilégié 
pour sensibiliser l’opinion à la 
contribution des retraités à 
la vie sociale, économique et 
culturelle. Elle est l’occasion de 
mettre en avant les projets et 
réalisations des associations 
travaillant auprès des plus 
âgés, d’organiser tout au 
long de la semaine des 
animations créant du lien entre 
générations. 

En Hérault, où plus du quart de la 
population a plus de 60 ans, les 
familles sont aussi concernées. 
À cet e¶ et, le Département  a 
réalisé un guide complet pour 
les seniors. 

Répondre aux besoins des 
personnes âgées, participer 
à leur épanouissement, aider 
leur entourage, apporter des 
conseils, accompagner les 
démarches, faciliter les contacts 
partout et surtout… Telle est la 
mission du Département, pilote 
du schéma départemental de 
l’autonomie. 

CHRISTIANE CHIADO, 
CARNON
Elle pratique la randonnée 
aquatique, chaque semaine, près 
de Carnon ou à la Grande-Motte.
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ENGAGEMENT

ANNIE BOULANGER ET 
DANIÈLE REVELLY, 
SAINT-GÉNIÈS-DE-FONTEDIT
Annie Boulanger (à gauche), 71 ans, travaillait 
à la Caisse d’allocations familiales. Danièle 
Revelly (à droite), 62 ans, était chauffeur 
de bus. Depuis juillet 2015, toutes deux 
sont devenues bénévoles à la bibliothèque 
municipale ‘‘La fontaine aux livres’’ de Saint-
Géniès-de-Fontedit. Avec Brigitte Roels, une 
troisième bénévole, elles assurent le prêt de  
2 600 livres aux 167 inscrits. « J’ai commencé 
à lire quand je suis devenue chau�eur de bus. 
J’ai lu tout Simenon », explique Danièle qui 
travaille six demi-journées par semaine à la 
bibliothèque. « Je lis toujours énormément, et 
j’ai envie de faire aimer les livres aux autres. »
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SANDRA MEHL
 
Dans ce numéro, nous retrouvons Sandra Mehl. 
Cette photographe héraultaise vient d’exposer 
dans le cadre des rencontres photographiques 
Les Boutographies, à Montpellier. Elle multiplie les 
projets pour les médias français et internationaux. 
Elle a réalisé les deux portraits de ce portfolio et 
nous livre son regard sur le monde d’aujourd’hui, en 
partant à la rencontre de ceux qui font l’Hérault. 
Ici, Sandra a rencontré deux seniors engagées, 
les bibliothécaires bénévoles de Saint-Géniès-de-
Fontedit, et la responsable d’une épicerie solidaire 
à Saint-Mathieu-de-Tréviers.

JEANNE LE FORESTIER, 
SAINT-MATHIEU-DE-
TRÉVIERS
Jeanne Le Forestier a 70 ans. Il y a trois ans, elle 
a pris sa retraite et elle est devenue bénévole 
aux Paniers solidaires de Saint-Mathieu-de-
Tréviers. Tous les mercredis après-midi, elle 
confectionne des lots de nourriture pour les 
bénéficiaires de la seule épicerie solidaire 
du village. « J’avais envie d’aider les gens, et 
d’avoir un rôle dans la communauté » explique 
l’ancienne assistante maternelle. A ses côtés, 
quatre autres retraitées et une responsable de 
structure bénévole font vivre ce lieu. « Quand 
les familles repartent avec leurs paniers pleins, 
ça me donne le sourire » termine-t-elle. 
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Le Département soutient et valorise 
le savoir-faire de nos producteurs et 
artisans de bouche. Avec ‘‘Vincœurs 
et Saveurs�‘‘ nous rendons hommage 
à leur travail et leur créativité.
YVON PELLET, 
Conseiller 
départemental 
en charge de la 
viticulture 

INITIATIVES

Agriculteurs et thérapeutes, Elisabeth et Raphaël Colicci sont 
lauréats du trophée Vincœurs et Saveurs 2017 dans la catégorie 
‘‘Audace�‘‘. Ils ont mis toute leur énergie et leur savoir-faire au 
service d’une agriculture biologique pour en extraire les meilleurs 
produits et prendre soin des hommes.

Jamais l’un n’a lâché la main de 
l’autre. Elisabeth et Raphaël Colicci 

ont donné vie ensemble à de multiples 
projets. Nés tous les deux dans une 
famille d’agriculteurs, ils ont eu en 
commun l’amour de la terre. Educateurs 
lorsqu’ils se sont connus, et déjà tournés 
vers les autres, ils se sont formés 
ensemble avant d’ouvrir à Chambéry 
un centre de thalassothérapie, dans 
l’idée d’aider et de soigner. Puis ils ont 
décidé de venir dans le Sud créer leur 
propre ferme. « �Nous avons eu le coup 
de foudre pour le village de Saint-
Privat et ce petit coin d’Hérault. Les 
terres que nous avons achetées étaient 
plutôt arides. Nous y avons planté 1 200 
oliviers de la taille d’un crayon et nous 
nous en sommes occupés comme de 
nos bébés�, explique Elisabeth. Les gens 
pensaient que nous étions fous, tout 
en trouvant magnifique aussi ce que 
l’on faisait.� » Aujourd’hui, leur approche 

de l’oléiculture a permis aux Colicci de 
développer des protocoles de soins 
uniques. Ils les prodiguent dans leur 
ferme où ils ont installé des gîtes et 
des espaces de bien-être et de soins à 
base d’huile d’olive. Curieux, inventif et 
visionnaire, Raphaël garde les pieds sur 
terre. Il développe de nouvelles filières 
de culture pour créer des cosmétiques 
et des compléments alimentaires avec 
de nouveaux process pour le raisin, le 
kaki, la grenade et le Yuzu, un agrume 
japonais aux vertus extraordinaires. 
Ces précurseurs ont aussi le souci de la 
transmission. Ils ont créé des sentiers 
éducatifs et proposent des stages 
de formation sur des techniques 
innovantes de culture et de maintien 
de la biodiversité.

 domaine.oleatherm.com

AIMER, SOIGNER 
ET CULTIVER

VINCŒURS & SAVEURS, 
LES LAURÉATS 2017
CATÉGORIE AGRITOURISME 
Annie Favier Baron et Jérôme 
Despey avec Thau’Thenticité. 

CATÉGORIE MARKETING 
Bertrand Wendling pour 
Sathoan, coopérative des 
pêcheurs de Sète môle.

CATÉGORIE AUDACE 
Raphaël et Elisabeth Colicci 
pour Oléatherm.

2 PRIX SPÉCIAUX DU JURY 
François Silve pour Pinparasol 
et Pascal Raynaud pour Les 
Vignerons de Florensac. 

 Tous les lauréats sur 
YouTube/Mon Hérault.

UN DÎNER PRESQUE 
PARFAIT
Les ateliers «�Vincœurs et Sa-
veurs d’Hérault�» proposent de 
découvrir vins et mets d’excep-
tion avec un sommelier conseil 
et un chef héraultais. Pour 
participer à un atelier, il su»t 
de jouer sur herault.fr pour 
gagner des places.  

Prochaines dates� :

11 SEPTEMBRE à Murviel-Les-
Béziers, château de Coujan.

2 OCTOBRE à Montpeyroux, 
Castelbarry coopérative AOC 
Terrasse du Larzac.

16 OCTOBRE à Aumelas, 
château Bas d’Aumelas.

 Reportage à Montoulieu sur  
YouTube/Mon Hérault.
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Tout est parti de Guillaume, coi�eur installé à Frontignan-la Peyrade. 
L’association de commerçants et artisans solidaires qu’il a créée vient 
en aide aux plus démunis.

LA GÉNÉROSITÉ   
VISSÉE AU CŒUR 

Boulanger, garagiste, restaurateur, boucher, masseuse, 
esthéticienne ou opticien… Plus de d’une trentaine 

de commerçants de Frontignan-la Peyrade ont adhéré à 
l’association de commerçants et artisans solidaires (ACAS). 
Sous l’impulsion de Guillaume Pautot, un coiºeur dynamique, 
le dispositif mis en place pour fédérer les partenaires dans un 
esprit de bienveillance rencontre un vif succès : « �C’est une 
forme de solidarité en circuit court. Les clients qui le désirent 
font un don même modeste et le commerçant s’engage à 
o�rir l’équivalent ou un service de son choix.� J’avais envie 
d’aider les autres en créant du lien social. Je ne m’attendais 
pas à un tel élan �! En deux ans, j’ai pu o�rir une centaine 

de coupes de cheveux. » Le principe, simple et eÃcace, 
permet une action généreuse, concrète et directe. De son 
côté, l’Agence de la solidarité départementale de Frontignan 
en partenariat avec la mairie, s’implique dans le projet en 
orientant les bénéficiaires�: « �Le Département a toute sa 
place dans cette initiative très originale, témoigne Claudine 
Vassas-Mejri vice-présidente déléguée aux solidarités. La 
solidarité est l’a�aire de tous et cette expérience a fait ses 
preuves. Elle se développe même au-delà de la ville. �» 

 commerces-solidaires.fr  
Reportage sur YouTube/Mon Hérault.

Comme tous les lundis, la psychologue Vanessa Olivero commence sa 
journée au service de Protection maternelle et infantile (PMI) de l’agence 

départementale des solidarités Thau Littoral de Sète. Ici, la consultation 
commence dès la salle d’attente avec l’association Jouons en Ludothèques. 
«� L’essentiel de mon travail consiste à observer l’enfant et la relation parent-
enfant. Certains parents me posent des questions, d’autres restent plus en retrait. 
Je partage ensuite mes observations avec puéricultrices et médecins� », déclare 
la psychologue.  Ce matin, la petite Sofia, un an, est heureuse de trouver des 
jouets à disposition dans la salle d’attente. Venue pour un vaccin, elle paraît 
fière de se diriger toute seule vers le tapis de jeu. Sa maman confie� : «� Sofia 
marche depuis deux jours comme une grande, mais curieusement elle semble 
plus angoissée qu’avant. �» La psychologue explique� : « �L’acquisition de la 
marche permet de partir, se séparer… mais aussi revenir �! Votre fille vit un  
‘‘Triomphe nostalgique’’. Elle grandit et a besoin d’être rassurée �!� »

  jouonsenludotheques.fr

« �QUI VEUT JOUER AVEC MOI� ?� »

MON HÉRAULT N°3 SEPTEMBRE - OCTOBRE 2017

FRONTIGNAN
SÈTE
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23 MON HÉRAULT N°3 SEPTEMBRE - OCTOBRE 2017



À Saint-Pons-de-Thomières, un beau projet a vu le jour. Une vingtaine d’enfants âgés 
de 7 à 12 ans participent à un orchestre amateur et découvrent la musique, à leur rythme.

UN ORCHESTRE AU GRAND CHOEUR

Le cadre est somptueux. À la veille des vacances d’été, 
un groupe d’enfants s’apprête à donner un concert en 

la cathédrale de Saint-Pons-de-Thomières. Ils viennent 
de toute la communauté de communes du Saint-Ponais, 
Minervois, Orb-Jaur, ainsi que de la Maison d’enfants 
à caractère social (MECS) Mon Oustal. Le projet  va 
durer trois ans, ils vont apprendre à jouer ensemble. La 
méthode est simple� : avoir un contact immédiat avec 
l’instrument. Dans l’orchestre, Samiri est au violon, Paloma 
à la contrebasse, Salya à l’alto, Isabeau au violoncelle et 
le temps se suspend. Catherine Servant, éducatrice de 
jeunes enfants est ravie « �Nous avons commencé il y a 
quelques jours et on voit déjà les enfants changer� : plus de 
concentration, du respect, de la fierté, ça fait du bien �!� ». 
 
Ce partenariat entre le conservatoire de Béziers-
Méditerranée, le Département de l’Hérault, la communauté 
de communes et la MECS Mon Oustal s’inscrit dans le 
cadre de Pouss’Culture. Cette opération départementale 
encourage l’accès à la culture grâce à des interventions 
artistiques dans les MECS. Pour faire vivre cet orchestre, 
Anne Challies, directrice de la Maison Mon Oustal, a réuni 
des enfants du territoire, des adultes et des enseignants du 
conservatoire� : « �Nous vivons une expérience unique grâce 

à la culture. J’aime faire bouger les lignes et je sais que 
l’approche artistique apporte beaucoup aux enfants. �» Dès la 
rentrée, le groupe se réunira pour répéter lors de stages, pour 
se produire régulièrement devant un public déjà conquis.  

   Reportage sur YouTube/Mon Hérault.

La force de ce projet c’est de permettre à des 
enfants de différents horizons un accès à la 
culture et notamment la musique classique par 
l’écoute et la pratique. Cet élan commun est 
émouvant, nous verrons comment évolue cet 

apprentissage collectif au fil des 
mois.
VÉRONIQUE CALUEBA-RIZZOLO, 
conseillère départementale à la 
solidarité, enfance et famille 

L’idée est partie d’une rencontre 
avec des musiciens boliviens. En 
Amérique du sud, la méthode 
‘‘el sistema’’, mise en place par 
l’Etat, a permis de créer plusieurs 
orchestres avec des enfants qui ne 
connaissaient pas la musique. Notre démarche est 
différente mais elle permet au groupe de découvrir 
l’univers musical et aux enfants de la MECS de 
s’ouvrir à leurs camarades. Cet orchestre est une 
chance formidable d’apprendre à partager.
ANNE CHALLIES, directrice de la Maison d’enfants à 
caractère social de Saint-Pons-de-Thomières

ST-PONS

INITIATIVES
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INNOVATIONS

A Bouzigues, tout près du port de 
pêche, une nacelle traditionnelle 

prend forme peu à peu, dans les odeurs 
de copeaux de bois. Ce chantier naval, 
particulier, concentre tout un savoir 
traditionnel et des techniques de 
construction ancestrales. L’initiative 
vient de Voiles Latines de l’étang de 
Thau, une association créée pour 
sauvegarder un patrimoine maritime 
méditerranéen. André Buonomo, un 
adhérent, charpentier de marine 
comme son père, est le maître 
d’œuvre du projet en cours. Marteau 
ou scie en main, ou plongé dans ses 
calculs, l’artisan consacre toute son 
énergie, sa passion et son savoir-faire 
à cette renaissance, qu’il veut dans 
les règles de l’art. « �En concertation 
avec l’Oªce national des forêts, nous 
sommes allés chercher le bois pour 
l’ossature du bateau dans le massif de 
la Gardiole, résume Christian Dorques, 
président de l’association. Les pins ont 
été sélectionnés en fonction de leurs 

branches pour rester conforme au 
gabarit de l’ossature. �» Il faut ensuite 
compter quatre mois de séchage.  
« Cette barque avec sa voile triangulaire 
est le symbole historique de notre 
territoire. Elle porte l’empreinte de 
tout un mode de vie et d’une culture 
liée aux gens de l’étang et à son 
environnement� », rappelle Christian 
Dorques. A terme, la nacelle rejoindra 
le bassin du musée de l’étang de 
Thau, classé Musée de France, où sont 
présentés les métiers de l’étang et les 
techniques de pêche. Le projet est suivi 
de près par les scolaires qui viennent 
régulièrement visiter le chantier. Le 
service patrimoine du Département 
les accompagne, histoire de témoigner 
et de transmettre un héritage unique.

 Reportage sur  
YouTube/Mon Hérault. 

MONTAGNAC, 
BERCEAU DU CAVIAR
HÉRAULTAIS 
François René, ancien 
chercheur en aquaculture à 
l’Ifremer, produit le premier 
caviar d’élevage de l’Hérault. 
Les esturgeons ont été 
élevés par les frères Ribes, 
aujourd’hui décédés, dans 
les sources d’eau chaude du 
château de la Castillonne, 
à Montagnac. L’élevage se 
poursuit dans des viviers, 
près de Marseillan, avec un 
défi de taille. «� Il s’agit de 
pratiquer des césariennes pour 
prélever les œufs. Les femelles 
pourraient avoir plusieurs 
portées� », confie François 
René. Une première en Europe 
pour ce passionné qui défend 
«� un marché à conquérir pour 
créer des emplois et donner 
à l’Hérault sa renommée 
internationale en matière de 
produits de luxe. »

 Reportage sur  
YouTube/Mon Hérault. 

BOUZIGUES

L’association Voiles Latines construit à Bouzigues une barque 
traditionnelle de l’étang de Thau. Cette renaissance est aussi 
la transmission exemplaire d’un savoir-faire et d’un patrimoine. 

RENAISSANCE 
D’UNE VOILE LATINE

Cette barque est le symbole historique du territoire. Elle porte l’empreinte de tout un mode de vie. 
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Magali et André sont les heureux propriétaires d’une maison bioclimatique de 85 m² à Fabrègues. 
En mutualisant leurs ressources avec sept autres foyers héraultais, ils ont pu s’o�rir le petit paradis 
de verdure dont ils rêvaient. 

‘‘� Vivre ensemble, chacun chez soi’’, telle était 
l’aspiration des huit familles qui se sont installées il 

y a six mois, dans un ‘‘habitat participatif’’� au lieu-dit 
des Coucaïdous, à Fabrègues. Le havre de paix, qui est 
aussi un lieu d’entraide et de solidarité a été imaginé par 
l’association EcoHabitons et aménagé par le Département. 
 
�« Ce projet-pilote est une vraie réussite� », se félicite Oudara 
Outhabong, chef de projet chez Hérault Aménagement. Cette 
entreprise publique locale a été créée en 1964 pour réaliser des 
missions d’aménagement sur le territoire de l’Hérault et faciliter 
l’accès au logement, quelle que soit la typologie du foyer. 
Retraités, familles ou jeunes cherchaient à s’installer dans le 
cadre du projet de Fabrègues. Oudara Outhabong note « �Hérault 
Aménagement a permis à ces futurs résidents de concevoir 

eux-mêmes leur habitat. C’est vraiment révolutionnaire �!� » 
Ce premier chantier héraultais en autopromotion a mis du 
temps à sortir de terre. Mais Magali et André ne regrettent pas 
l’aventure�: « �Nous souhaitions mutualiser nos moyens et répartir 
les espaces disponibles sur des espaces et des équipements 
collectifs, tels que terrain de loisirs, chalet, portique pour les 
enfants ou barbecue… explique le couple. Les notaires ont eu 
du mal à s’adapter à notre état d’esprit. Mais chercher des 
compromis a renforcé la cohésion du groupe.� » Une flopée 
d’enfants interrompt la conversation pour piocher dans un 
saladier posé sur la table �: aux Coucaïdous, s’il est interdit 
d’ériger des barrières il est de bon ton de tout partager, même 
les cerises. 

 ecohabitons.org - herault-amenagement.fr

PLEIN PHARE SUR L’AVENIR 
DES JEUNES  
Avec un papa ‘‘facilitateur de projets’’, Louna a de qui tenir� ! Cette lycéenne 

de 17 ans a co-fondé le projet ‘‘Plein Phare’’ pour apporter une réponse 
originale à la question angoissante�: «� Qu’est-ce que je vais faire plus tard� ?� ». 
L’entrepreneuse en herbe explique �: «� Au lycée, on nous demande de mettre 
sur un petit bout de papier le métier qu’on a choisi. Le plus souvent on n’en 
sait rien. On écrit plutôt ce que nous dictent nos parents, nos profs… Mais ça 
ne reflète ni notre personnalité ni nos valeurs �!� » Pour combler ce manque, 
Louna organise des ateliers autogérés où l’on apprend à se connaître et à 
mieux cerner ses objectifs de vie �: des ateliers baptisés ‘‘�Speed Boat’’ ou  
‘‘Retour vers le Futur’’… Et ça marche �!  « �On passe de bons moments, on se 
débarrasse de nos peurs et des étiquettes qu’on nous a collées depuis 
tout petits. On rencontre des tas de gens qui nous inspirent et on apprend 
à concrétiser nos rêves. �»

Avec 
l’habitat 
participatif, le Département 
de l’Hérault propose une 
nouvelle manière, économique, 
écologique et collaborative, 
d’imaginer un projet immobilier. 
Impliqués très en amont du 
projet, les futurs résidents sont 
investis… et heureux� ! 
VINCENT GAUDY, 
Vice-président au logement 
social et à la politique  
foncière.

Le lieu-dit des Coucaïdoux à Fabrègues, à découvrir sur YouTube/Mon Hérault. 

RÉINVENTER  
LE VIVRE-ENSEMBLE

Louna et la métaphore illustré du ‘‘Speed boat’’ qu’elle
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CHANSONNIER 
TOTÉMIQUE 
LANGUEDOCIEN
Les comptines et chants de notre 
enfance restent ancrés dans 
notre mémoire. Le troisième 
volume du chansonnier 
totémique ‘‘Vira vira electronet’’ 
met l’accent sur l’importance 
de la gestuelle utilisée par les 
nourrices pour accompagner 
l’enfant dès son plus jeune 
âge. Les 45 chansons évoquent 
les liens entre ces pratiques 
enfantines et les rituels 
traditionnels des villages. 
Le recueil de 180 pages illustrées 
contient un CD et une heure 
de vidéo sur DVD pleine de 
vertus pédagogiques. ‘‘Vira 
vira electronet’’, de Jean-
Marie Lhubac, Josiane Ubaud, 
Marie-Josée Fages-Lhubac. 
Illustrations : Pierre François, 
éditions Trabucaire.

  trabucaire@wanadoo.fr 

      04 68 73 17 66  

EMMANUELLE 
PAGANO
« Saufs riverains - Trilogie des 
rives II » Editions P.O.L. 13,99 € 
Trilogie en forme de biographie 
familiale. Depuis les rives du 
Salagou, l’auteur se penche sur 
l’histoire de sa famille et celle de 
toute une vallée, avant qu’elles 
disparaissent sous les eaux du lac. 

JOËL BAQUÉ

« La mer c’est rien du tout » 
Editions P.O.L. 9 €
L’auteur raconte sa rude enfance 
dans un village héraultais. Il 
devient le plus jeune gendarme 
de France, puis maître-nageur 
sauveteur des CRS, et découvre 
la littérature et le plaisir d’écrire à 
partir d’un livre trouvé sur la plage. 

Michel Rius a plusieurs vies. Enseignant à Hérépian, il est 
aussi MIC, le dessinateur de bande dessinée qui organise 
chaque année un festival du 9e art dans son petit bourg 
des hauts cantons. 

Invité aux Chapiteaux du livre (lire p 29), MIC est un dessinateur spécialisé 
en BD jeunesse. Sa série Michel chien fidèle met en scène, à l’aide de 

gags humoristiques, un dialogue entre un chien et son jeune maître.  
« J’ai beaucoup de plaisir à retrouver mes jeunes lecteurs lors de séances 
de dédicaces, et de constater aussi la créativité que l’on peut susciter chez 
eux.� » Parallèlement aux albums remplis de personnages auxquels les 
enfants s’identifient, MIC crée des outils pédagogiques pour les enseignants.  
Un classeur d’expression écrite propose une méthode unique d’apprentissage 
de la lecture et de l’écriture. « Je suis surpris du succès de cette méthode auprès 
d’enseignants du mon entier. Du Qatar au Nicaragua en passant par le Colorado, 
le Maroc ou la Nouvelle-Calédonie, nombreux sont ceux qui s’en inspirent.� » 
 

 pemf.fr/ecrireavecludo

LES AUTEURS HÉRAULTAIS

Michel Rius sera présent aux Chapiteaux du livre. 

Louna et la métaphore illustré du ‘‘Speed boat’’ qu’elle
utilise dans ses atelier.

   Les chapiteaux du livre, à Béziers du 21 au 24 septembre (lire p 29)
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Quand on évoque les caractéristiques de l’Hérault, arrivent 
en premier le soleil, très vite suivi par la convivialité et 

l’esprit festif. Pas une seule commune qui n’ait son festival, 
son théâtre,  sa fête... où se révèlent de multiples expressions 
culturelles. Le Département est aujourd’hui connu et reconnu 
pour faire rayonner cette richesse culturelle sur tout le 
territoire et au-delà. En créant Hérault culture, un organisme 
destiné à fédérer, à soutenir et à co-produire les initiatives 
et les lieux culturels héraultais, il entend promouvoir avec 
plus de pertinence et de cohérence, la culture et plus 
particulièrement le spectacle vivant pour tous les publics. 
Hérault Culture, associé à ses nombreux partenaires 
(associations, compagnies, communes...) propose 
désormais de labelliser ‘‘Hérault Culture’’ les manifestations 
programmées du littoral aux contreforts de l’Hérault, du 
Domaine de Bayssan à Béziers ou de la Cigalière à Sérignan 
au Domaine d’O à Montpellier, du Théatre de Lodève à celui 
de Ganges... 

En créant Hérault Culture, le Département se dote d’un établissement public consacré à la 
culture. Objectif� : développer une mission de service public culturel sur tout son territoire, 
et créer un label Hérault Culture avec ses partenaires.

LA CULTURE 
DANS L’ADN HÉRAULTAIS

Doreen, les 14 et 15 février au théâtre sortieOuest, à Béziers.

UN PAYS POUR LAURA
L’Orchestre du Pays Haut-Languedoc et Vignobles 
réunit 75 choristes des villages et villes du territoire, 
dirigés par Joël Drouin, Béatrice Delplanque 
et Céline Salmeron. 60 instrumentistes les 
accompagnent, pour deux concerts à Montpellier 
et à Béziers.

• SAMEDI 16 SEPTEMBRE À 18H au Théâtre 
Jean-Claude Carrière au Domaine d’O à Montpellier.

• DIMANCHE 1ER OCTOBRE 2017 À 17H au Domaine 
départemental de Bayssan à Béziers.

Tarif 8€ - Gratuit pour les moins de 12 ans

  Réservations : 04 67 38 11 10 - culture@payshlv.com

À VOIR, À ECOUTER
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ZOOM SUR LA 
PROGRAMMATION
LES CHAPITEAUX DU LIVRE
› DU 21 AU 24 SEPTEMBRE - Lecture
Domaine Départemental de Bayssan, à Béziers

Pour sa 10e édition, le rendez-vous culturel de la rentrée, à 
Bayssan, met la littérature jeunesse à l’honneur. Philippe 

Huger, autrement dit UG, graphiste illustrateur et auteur de 
livres animés à succès, vient raconter l’art du pop-up. Une 
exposition présente 150 de ses créations. Elle est inaugurée 
le 21 septembre à 18 h, à l’église Saint-Félix. Les Chapiteaux 
du livre accueillent aussi, en avant-première, l’exposition du 
Musée de l’Homme qui va s’installer à pierresvives en 2018. Au 
programme aussi, des conférences, des ateliers, des dédicaces, 
et une performance entre un poète et une chanteuse intitulée 
Natyot.

FELLAG / BLED RUNNER 
› SAMEDI 16 DÉCEMBRE - Théâtre
Théâtre sortieOuest, à Béziers

Dans une rétrospective de ses spectacles, florilège brûlant 
d’actualité, Fellag se joue de tous les clichés qui opposent 

les Français aux Algériens, l’Orient à l’Occident.

EL BAILE / LE BAL
› MARDI 16 JANVIER - Danse
La Cigalière à Sérignan

Sans parole, Le Bal retrace une histoire de la France à partir 
de la Libération. Chorégraphie� : Mathilde Monnier et Alan 

Pauls.

LE FESTIVAL D’HIVER
› DU 30 SEPTEMBRE AU 5 AVRIL
Domaine départemental d’O, à Montpellier

Grand rendez-vous de la rentrée, ce festival éclectique 
propose un univers à part, pour découvrir des artistes 

d’aujourd’hui. Vincent Delerm, Juliette ou Sanseverino côté 
chanson, des jeunes talents d’ici avec Volin ou d’ailleurs avec 
Les Fatals Picards, la compagnie australienne Gravity and 
Other Myths pour le cirque, des spectacles jeune public inédits 
comme Sorcière(s) ! par la compagnie Toron Blue ou le Saut 
du Collectif Bigbinôme… Et tout cela jusqu’en décembre… 
D’autres surprises pour les six mois suivants. Autant de raisons 
de faire un tour et de réserver : billetterie@domaine-do-34.
eu ou 0 800 200 165.

 Tout le programme sur herault.fr

Vincent Delerm le 30 septembre au théâtre Jean-Claude Carrière, à Montpellier.

Fellag, le 16 décembre au théâtre sortieOuest, à Béziers. MON HÉRAULT N°3 SEPTEMBRE - OCTOBRE 201729



« ��C’EST LA VILLE QUI EST 
SAUVAGE, PAS LA NATURE� »
Quoi de plus fou et de plus innovant que 
d’importer l’art urbain en pleine nature� ? 
Telle a été l’idée du Département de 
l’Hérault pour valoriser leur travail de 
prévention des incendies des forestiers-
sapeurs avec des artistes pour 
transformer le regard du public sur la 
garrigue héraultaise. Carte blanche a 
ainsi été donnée à deux collectifs 
d’artistes, Line Up et Collectif 411, pour 
transformer douze citernes d’eau en 
créations originales. Accompagnés par 
Bérangère, le projet artistique collectif 
cssJPG et leur institutrice Sylvie Royrenc, 
les écoliers de Ferrals-les-Montagnes se 
sont prêtés au jeu avec enthousiasme. 

Balades dans la nature, observation de 
la faune et de la flore, prises de vue, 
expression libre, collages… Rendez-vous 
les 7 et 8 octobre pour les découvrir en 
vrai.

 herault.fr

« Les gens mesurent la force de 
leur image » JR ARTIST

DES SOURIRES  
SUR LES MURS  
À PLAISSAN
C’est l’histoire de deux photographes 
qui réveillent les murs endormis 
d’un petit village héraultais. Deux 
photographes qui illuminent les 
visages de cent Plaissanais et les 
invitent à sortir de chez eux, à se 
rencontrer et à partager. Anne 
Blackman et Isabelle Smiraglia 
embarquent leur petite commune 
dans « �le plus grand projet d’art 
participatif au monde� » �: ‘‘Inside 
Out’’ du street-artist JR. Elles 
ont ainsi fait partie d’une grande 
chaîne de solidarité mise en place 
par l’artiste pour « humaniser et 
transformer le monde �».

 souriressurlesmurs.plaissan.fr et 
insideoutproject.net

L’art crée Ia 
discussion et a�ecte 
la réflexion. La rue 
est le bon endroit 
pour commencer à 
changer le monde. 
SHEPARD FAIREYAvec Banksy, JR, Invader,  JonOne ou C215, Obey est I’un des artistes 

urbains les plus influents au monde. Il s’appropriera les murs de 
pierresvives à Montpellier de septembre 2017 à janvier 2018. 

#OBEY : L’ART
DE LA PROPAGANDE

Co n n u  p o u r  s o n  a f f i c h e 
militante ‘‘ �Hope’’ en faveur 

de Barack Obama ou pour son 
œuvre monumentale ‘‘�Earth Crisis’’ 
suspendue sous la Tour Eiffel 
pendant la COP 21, l’américain 
Shepard Fairey, alias Obey, est un 
artiste en-ga-gé. Il arpente depuis 
Trente ans les rues des grandes villes 
du monde entier pour sensibiliser 
les citoyens aux causes qu’il estime 
justes. Des sujets classiques tels que 
la protection de l’environnement 
aux concepts plus ‘‘�punks’’ comme 
l’anticapitalisme, l’antimilitarisme et 
la désobéissance civile «� Make art, 
not war. Eyes open, mind open� ». 
Qu’on se le dise, Obey n’est pas là 
pour embellir nos cités, mais pour 
« �faire bouger les lignes�� : � �Le street-
art tient plus du concept que de 
l’art formel. J’essaie de faire appel 
à la sensibilité et à l’intelligence des 
spectateurs, d’éveiller l’opinion.� »  
Shepard Fairey joue avec les codes 
graphiques de la propagande et de 

la publicité pour mieux les détourner. 
Son but� : faire réagir le public et 
« �animer le débat� ».
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LE TEMPS DU 
TAMBOURIN

SPORT À ÉGALITÉ 
 
Dans chaque collège et lycée de l’Hérault, 
l’Union nationale des sports scolaires (UNSS) 
permet à tous les élèves de pratiquer un 
sport, niveau débutant jusqu’au championnat 
de France, parmi quarante activités 
proposées dans leur établissement – foot, 
arts du cirque, cross, voile, kayak... « Ce projet 
aidé par le Département, est à la fois sportif 
et citoyen. Il est tourné sur la réussite de 
l’élève, son épanouissement mais aussi sur 
sa responsabilité et son autonomie » résume 
Isabelle Durand, directrice adjointe de l’UNSS 
Hérault, forte de 16 400 licenciés dont 40 % 
de filles. « Cette année nous sommes devenus 
champions de France en escalade avec des 
enfants issus des quartiers défavorisés de 
Montpellier » résume Bruno Zamit, professeur 
d’éducation physique et sportive dans le 
quartier de la Mosson.

« Le sport scolaire c’est le sport au 
service de tous les élèves. Dans 
le prolongement de l’éducation 
physique et sportive, c’est une 
expérience unique et formatrice 
où chacun trouve sa place. »
MARIE PASSIEUX, 
vice-présidente aux sports.

L’équipe féminine du club de Vendémian.

L’Hérault revendique – avec l’Italie - la 
paternité d’un sport spectaculaire : le jeu 

de balle au tambourin. « La raquette avec 
laquelle on joue se rapproche de l’instrument 
de musique, avec une poignée » résume 

Frédéric Gounel, président du club Vendémian 
tambourin. Ce sport se dispute sur un terrain, à 
5 contre 5, avec une petite balle très dure. « Elle 

peut atteindre 250 km / heure à l’engagement » 
précise-t-il. Ce sport oÃciellement né dans 
l’Hérault en 1860 s’est développé en salle et  sur la 
plage depuis dix ans. Il se pratique au féminin 

comme au masculin, et en équipe mixte. C’est 
l’Héraultais Max Rouquette qui a créé en 1939 la 1ère 
Fédération française du jeu de balle au tambourin 

et a permis l’essor de ce sport.
 
Une grande partie des championnats de tambourin 

se déroule dans l’Hérault. La coupe d’Europe 
distinguant les deux meilleurs clubs féminin et masculin 
de France et d’Italie s’est déroulée début juillet, à 

Cazouls d’Hérault. 
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Les richesses naturelles du Lodévois ont fait de cet arrière-pays 
une destination privilégiée des citadins en quête de grands 
espaces, de calme et d’air pur. Mais il recèle aussi un patrimoine 
tout aussi riche et une saison culturelle qui vaut aussi bien l’été 
que l’hiver. 

Des paysages semi-steppiques du plateau 
du Larzac aux rives ocre rouge du lac 

du Salagou, le Lodévois livre au visiteur la 
palette particulière de ses paysages. «� Leur 
diversité est sans comparaison� », estime 
Noisette Bec Drelon chargée de mission 
patrimoine et archéologie à la communauté 
de communes Lodévois & Larzac. « Les grès 
permiens du Salagou, par exemple, sont 
uniques. Ils donnent aux lieux un aspect 
presque lunaire et des tons rouges qui font 
penser à la planète mars.� » La nature est 
omniprésente, et on pratique ici toutes sortes 
d’activités. Kayak ou voile sur le lac, canyoning, 
randonnées dans les vallées ou encore 
balades ‘‘mégalithiques’’… 
 
«� Le Lodévois concentre plusieurs centaines 
de dolmens  du Néolitique » précise Noisette 
Bec-Drelon. Lodève, sa capitale, est quant 
à elle classée Ville d’art et d’histoire. On y 

vient notamment pour le prestigieux musée 
de Lodéve aux expositions notoires. Il 
s’agrandit et présentera, en juillet 2018, 
avec les expositions Beaux arts, d’étonnantes 
collections paléontologiques et 
archéologiques que des chercheurs de 
toute l’Europe viennent étudier.  
« �Ce musée du XXIe siècle renverra 
constamment vers les richesses du 
territoire encore visibles comme la dalle 
de la Lieude qui conserve des empreintes 
de dinosaures et de mammifères 
datant de 260 millions d’années� » 
précise Noisette Bec. La culture importe 
autant que le patrimoine dans ce 
Lodévois qui programme des festivals 
très courus l’été - Résurgence à 
Lodève, Roc Castel au Caylar, ou 
Remise à neuf à Saint-Jean-de-
la-Blaquière - et du théâtre toute 
l’année sur tout son territoire.

LE LODEVOIS, PAR NATURE

Jusqu’au 5 novembre 2017, le Musée de Lodève propose « L’Estampe en 
cent chefs d’œuvres » exposition de gravures de Rembrandt, Dürer, 

Degas, Corot ou Goya et des créations de plusieurs artistes contemporains. 
Cette collection exceptionnelle appartenant à la Fondation William 
Cuendet & Atelier de Saint Prex, en Suisse, est présentée pour la première 
fois en France. Lui feront écho une présentation des techniques de la 
gravure, des plus anciennes aux plus récentes.

  museedelodeve.fr

Les plateaux du Larzac.

VISITE GUIDÉE

« IMPRESSIONS FORTES » AU MUSÉE

Une capitelle du hameau de Caselles-des-Labres.
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Les randonneurs qui se baladent sur 
les hauteurs de Montagnac doivent 

s’attendre à faire d’étonnantes rencontres. 
Des statues monumentales installées au 
bord des vignes, sur un parcours de 17 
km, rendent hommage à Bacchus et 
célèbrent le travail du vin. « Chaque 

œuvre a été conçue en fonction des 
paysages croisés, et de perspectives qui 
en renforcent le caractère� », décrit Jean-
Louis ReÊe, directeur la cave coopérative 
de Montagnac, qui a lancé le concept 
de parcours artistique dans les vignobles  
picpoul de Pinet.� « Au départ, c’était un 
pari un peu fou. Mais les vignerons ont 
vite compris la plus-value d’une telle 
démarche. Elle fait connaître notre 
quotidien dans cet environnement aussi 
exigeant qu’idyllique� », poursuit le 
passionné. L’objectif n’est pas tant de 
créer une destination touristique, mais 
d’ouvrir au grand public ces endroits 
retirés, en leur faisant des propositions 
plutôt inédites. Au domaine Savary de 
Beauregard à Montagnac, c’est le spectacle 
vivant qui est à l’honneur. La compagnie 
de théâtre de rue L’Art osé, est en résidence 
chez Christophe depuis huit ans �:   
« Accueillir des artistes me passionne. 

Nous organisons deux à trois événements 
par an au domaine. C’est très vivant� ». 
À la cave coopérative de Saint-Chinian, 
‘‘L’Art en cave’’ met le street art en 
bouteilles. Chaque fresque a une identité 
et un ton diºérent. « Chaque fois que 
nous invitons des artistes à “gra�er’’ les 
murs de la cave, c’est une semaine de 
fête ici. Chaque œuvre donne lieu à une 
cuvée spéciale. Notre lieu de travail est 
devenu une galerie d’art� », se réjouit 
Norbert Gaiola, directeur de la cave. 
Prochain défi� : ouvrir la cave au public, 
« �pour évoquer le métier de vigneron 
mais aussi admirer les dessins d’Aurel ou 
le graphisme de Miss Tic �», conclut-il.

 lesvignoblesmontagnac.com 
vin-saintchinian.com 
savarydebeauregard.com 
Reportage sur YouTube/Mon Hérault

Statues monumentales, street art, théâtre de rue… 
Des vignerons héraultais mettent en valeur leurs vignobles en y introduisant l’art.

LA VIGNE 
UN ÉCRIN POUR L’ART

LODÈVE

‘‘Ceci n’est pas une bouteille’’ de Jean-Pierre Giraud.

Une capitelle du hameau de Caselles-des-Labres.

ST-CHINIAN MONTAGNAC
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TRIBUNE
LIBRE

GROUPE MAJORITAIRE GAUCHE 
RÉPUBLICAINE

Le Département, plus que jamais au cœur de notre vie 
quotidienne.

Chaque jour, vous utilisez les services mis en œuvre par le 
Conseil départemental et ses 5381 agents, tous dévoués 
pour l’Hérault et ses 1,2 millions d’habitants.
Ce sont des femmes et des hommes profondément engagés 
et utiles. Les sapeurs-pompiers protègent notre magnifique 
environnement, l’un de nos biens les plus précieux. Les 
agents des collèges accompagnent nos enfants dans leur 
éducation. Des agents entretiennent 4500 kilomètres 
de route pour que vous puissiez rouler en toute sécurité. 
Les services sociaux sont aux côtés de celles et ceux qui 
rencontrent des diÃcultés de vie, pour que tous puissent 
vivre dans la dignité, quel que soit le handicap ou la perte 
d’autonomie. Les services de l’insertion œuvrent sans relâche 
pour permettre aux femmes et aux hommes privés d’emplois 
de se former et de retrouver le chemin du travail. Les agents 
de la jeunesse, des sports et de la culture aident les milliers 
d’associations du territoire, font rayonner les artistes, les 
sportifs de tous niveaux et permettent au plus grand nombre 
d’accéder au savoir et à l’émancipation. Les agents du 
développement économique et du tourisme sont aux côtés 
des créateurs d’entreprise, car plus que jamais, nous devons 
lutter contre ce fléau qu’est le chômage…
Alors oui, il reste encore et il restera toujours beaucoup à 
faire, car notre institution assume la plus belle des missions, 
la mission de solidarité.
Nous le disons haut et fort au sein du groupe majoritaire de 
la gauche républicaine. La solidarité est notre bien le plus 
précieux. Accepter de donner une partie de son temps et de 
sa richesse, pour que tous ensemble nous puissions mieux 
vivre, fait de nous des êtres meilleurs.
C’est un marqueur de civilisation. Nous avons tous des droits 
et des devoirs. Le devoir de respecter cette merveilleuse terre 
d’Hérault, son environnement, sa culture, son patrimoine et 
ses habitants et le droit d’y vivre dignement.
Pour tout cela, vos élus seront toujours à vos côtés.

Renaud Calvat
Président du Groupe

GROUPE HÉRAULT LA RÉPUBLIQUE 
EN MARCHE

Bonne rentrée à tous

Une nouvelle année scolaire démarre.
Avec elle, les enfants, les collégiens, les lycéens et les 
étudiants vont reprendre le chemin de leurs établissements 
scolaires. Il est fondamental que l’école de la République joue 
son rôle� : son rôle d’ascenseur social, son rôle d’apprentissage 
de la citoyenneté, son rôle de vecteur d’égalité. La puissance 
et la force de l’école de la République est plus que jamais 
au cœur de la citoyenneté et de la République. L’égalité, 
inscrite au fronton de nos établissements publics, doit 
trouver sa pleine signification dans l’école de la République. 
La rentrée est aussi le synonyme de reprise d’un rythme plus 
régulier, plus soutenu, pour beaucoup d’entre vous. Nous 
souhaitons une belle rentrée à l’ensemble des habitants de 
notre Département, quel que soit votre lieu de vie. Notre 
Département a cette particularité de rassembler sur son 
territoire des bassins de vie totalement diºérents, qui vont 
de l’hyper-urbain à l’hyper-rural. Il est pourtant évident 
que ces territoires sont liés, indissociables et solidaires. 
Cette rentrée nous souhaitons la placer sous le signe de la 
solidarité, du respect d’autrui, de la citoyenneté et de la 
République, objet de tous nos engagements. Vos conseillers 
départementaux du groupe ‘‘HERAULT, LA REPUBLIQUE EN 
MARCHE’’ vous souhaitent une excellente rentrée �!

Michèle DRAY-FITOUSSI
Présidente du Groupe
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GROUPE DE L’UNION DE LA DROITE 
ET DU CENTRE

Nouveau quinquennat �: des enjeux majeurs pour l’avenir 
des Départements

L’élection du nouveau Président de la République ouvre un 
nouvel horizon.
La réforme des collectivités locales souhaitée par le Président 
constitue un enjeu majeur mais également une crainte.
«� Nous en avons soupé des grandes réformes institutionnelles� », 
avait lancé le candidat d’En Marche� ! lors du grand oral des 
postulants, organisé le 8 mars dernier par l’Assemblée des 
Départements de France. Une manière pour l’ancien ministre 
de reprendre à son compte les nouvelles cartes régionales et 
intercommunales, ainsi que la distribution des compétences 
issues des textes MAPTAM et NOTRe. 
Pour le président, le Département aurait toutes ses raisons 
d’être dans la France des villes petites ou moyennes, à 
l’écart des métropoles. Il souhaite réduire d’un quart les 
Départements d’ici 2022.
Son projet n’est pas encore précis mais il faudra être vigilant 
pour que cette fusion Département / Métropole ne défavorise 
pas les zones rurales au profit des métropoles. En eºet, 
dans l’Hérault, nous avons la Métropole montpelliéraine 
qui constitue la partie du territoire fortement urbanisée. 
Mais nous avons également tout le reste très rural, du 
Département.
Le sujet est majeur dans la mesure où le Département est 
un acteur qui structure fortement ces zones très reculées et 
isolées. En eºet, elles ont besoin d’un accompagnement du 
Département sur le plan de l’aménagement du territoire, 
des infrastructures et des solidarités...
Les élus de notre Groupe ne sont pas contre la suppression des 
Départements, bien au contraire. Nous sommes favorables 
à la simplification de notre millefeuille administratif, dans 
le respect et l’équilibre. 
Cette réforme visant à fusionner le Département et 
la Métropole peut se faire mais à condition que nos 
zones rurales ne soient pas les victimes d’une fracture 
métropolitaine qui leur serait fatale.
Alors que les dépenses obligatoires de nos Départements 
s’alourdissent depuis plusieurs années sous l’eºet de la 
hausse du nombre d’allocataires du RSA, l’Etat reprendrait 
ainsi directement à sa charge la couverture de ce droit 
et nous y sommes favorables. Cette mesure permettrait 
d’optimiser la gestion au niveau national et d’éviter les 
fraudes.

Excellente rentrée à toutes et à tous �!

Guillaume FABRE
Président du Groupe

GROUPE ‘‘DÉFENDRE L’HÉRAULT’’

Quand la ficelle est trop grosse �!

Il y a quelques semaines, en pleine période électorale, 
des associations recevaient un courrier signé du  
président du conseil départemental, député de 
l’Hérault� pour les informer qu’il avait proposé de leur 
attribuer une aide financière. Décision accompagnée 
de louanges sur l’action de ces associations dignes de 
celles du ‘‘�renard�‘‘ espérant, peut-être, que le ‘‘corbeau 
citoyen�‘‘ laisserait échapper un… vote socialiste� !
Pour compléter ce document que d’aucuns pourraient 
qualifier ‘‘de campagne’’, il était précisé� :
«� Cette aide du département a été possible grâce 
au vote des 28 élus du groupe majoritaire Gauche 
Républicaine qui ont adopté le budget 2017 �», sans 
oublier d’énumérer la liste des 28 élus.
Nous passerons sur le fait que ce courrier a été émis 
dans une période critique pour en retenir uniquement le 
côté réducteur. Certes, nous n’avons pas voté le budget 
2017, mais certainement pas pour priver les associations 
qui œuvrent dans l’intérêt  de notre territoire.
Si nous ne l’avons pas voté c’est en premier lieu parce 
que nous nous sommes opposés à la nouvelle hausse de 
la pression fiscale validée par les 28 élus en question.
C’est aussi parce que nous contestons l’attribution 
de subventions à des associations dont l’action est 
exclusivement orientée vers les migrants.
Le département consacre beaucoup d’argent pour 
répondre à l’obligation faite par l’Etat d’accueillir les 
jeunes mineurs isolés étrangers.
Nos concitoyens doivent-ils, en plus, financer pour 
730.000€ sur 2 ans, des cours de français et des 
formations pour permettre à des migrants en situation 
irrégulière de s’intégrer et de trouver un emploi� ?
Les nombreux bénévoles associatifs apprécieront de 
savoir que la masse salariale (CC) du directeur de cette 
structure représente un coût 188.000 € sur 2 ans, soit 
7833 € par mois.
Nous nous questionnons sur l’objet réel de ce type 
d’association.
C’est parce que nous exigeons une meilleure gestion 
des fonds publics que nous n’avons pas voté ce budget.
Mais tout le monde n’a pas le talent de M. de La 
Fontaine. Les élections sont passées, le président-
candidat (suppléant) et le ‘‘�Groupe Majoritaire Gauche 
Républicaine’’, soutiens du précédent gouvernement, 
ont été désavoués par les électeurs.

Nicole ZENON 
Présidente du Groupe
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